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Résumé: L'étude des ouvrières de la Fourmi Le.ptoth.olax nylandeAl en isole-
ment met en lumière une grande diversité de celles-ci, aussi bien dans leur 
capacité de reproduction que dans leur capacité d'élevage de larves: on 
observe l'absence totale de ponte ou la production d'oeufs en nombre varia-
ble (jusqu'à 17 pour une ouvrière); indépendamment de cela, on observe 
l'élevage de reines, d'ouvrières ou de mâles â partir des larves confiées 
à une ouvrière, mais aussi des larves demeurant sans croissance, voire la 
destruction de larves. La ponte d'une ouvrière solitaire est généralement 
stimulée par la présence d'une ou de plusieurs larves, parfois plus forte-
ment que par l'effet de groupe. La stimulation observée varie avec le nom-
bre de larves, mais de manières différentes selon les sociétés étudiées. 
Chez cette Fourmi, le nombre social peut être réduit à une ouvrière, mais 
ce chiffre ne semble pas valable pour tous les individus. 
Mots-clés: V&boclalÀAatlon, dlveAAlté Individuelle, eH&t de gioupe, éleva-
ge., ie.pioduLCJU.on, stimulation laivahe.. 

Sunmary: Variability of isolated workers of the ant Le.ptoth.olax 
nylande.il (Foerster) and stimulating effect of larvae on the 
egg-laying by workers. 

The study of isolated workers of the ant Le.ptoth.oiax nylande/U. 
shows a great diversity of these workers according to their ability to lay 
eggs and to rear larvae. An absolute lack of egg laying or the production 
of a variable number of eggs (up to 17 for one worker) are observed. Besi-
des, the rearing of larvae cared by one worker into queens, workers or ma-
ies is observed together with non-growing larvae and killed larvae. The 
egg-laying of a solitary worker is generally stimulated by the presence of 
one or several larvae, whose effect is sometimes greater than the group ef-
fect. The observed stimulation varies with the number of larvae, but dif-
fers from one to another Society. In this ant, the social number may be 
reduced to one worker, but this does not seem to be the case for ail the 
individuals. 

Key words: Gloup e^eeX, Indlvldual diveAAity, lt.olaA.zd uio>ikeis, leailng, 
ie.ploduc£À.on, stimulation by lalvae.. 
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INTRODUCTION 

En étudiant l'effet du groupement des ouvrières de L. nytandeAÀ sur 
leur ponte (PLATEAUX, 1970; PLATEAUX et SAINT-PIERRE, 1982), j'ai remarqué 
une diversité des ouvrières isolées, les unes pondant plus ou moins, les 
autres ne pondant pas. Il s'agit ici d'étudier cette diversité, non seule-
ment quant à la ponte d'une ouvrière, mais aussi quant aux capacités que 
celle-ci montre à élever des larves sortant d'hivernage. Nous verrons que 
la ponte de l'ouvrière est modifiée par la présence de larves. 

MATERIEL ET METHODES 

J'ai utilisé six sociétés de Leptotkonax nylandeAl, récoltées en fo-
rêt de Fontainebleau et sortant d'un hivernage plus ou moins éprouvant,les 
ouvrières étudiées étant parfois une sélection des survivantes de cet hi-
vernage. Le tableau 1 précise les conditions d'expérience et la nature de 
chaque échantillon. 

D327 D329 N2 N5 N9 D336 
Dates de fin d'hiver 

(jour zéro) 
18.VI 
1990 

23.VI 
1990 

23.VI 
1990 

23.VI 
1990 

24.VI 
1990 

24.VII 
1990 

Dates de mise en 
nids séparés 

+ 1 +2 +2 +2 + 1 +3 

% de jeunes JH 15-20% 50-60% 100% 100% 50-70% 80-85% 
Température (°C) 
d'élevage 

24-30° 24-30° 24-30° 24-30° 24-30° 22-28° 

Nombre d'i^ isolées 
(sans larve) 

15 15 14 14 15 15 

Nombre d ' ^ isolées 
avec 1 larve 

(>gastre) 
15 15 

Nombre d ' ^ isolées 
avec 2 larves 
(l>gastre,l^gastre) 

15 

Nombre d ' ^ isolées 
avec 3 larves 
( l^gastre, 2<gastre) 

15 15 15 
(3^-gastre) 

Nombre d'JJ isolées 
avec 5 larves 14 
(l>gastre,4^gastre) 
Nombre de groupes 14 6 6 5 
de 5 jjj (sans lar.) 
Tablzcui 1: Condition* d'expériences et composition du six seules expéri-
mentâtes. 

Table. 1: ExpeAimental pnocess and composition the. six expeAlmental sam-
ples. 

Chaque échantillon forme une série expérimentale, avec 15 ouvrières 
isolées (sans larve), 15 autres isolées avec 1 à 3 larves, parfois un se-
cond ensemble de 15 isolées avec 3 ou 5 larves. Trois morts précoces d'^l 
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7 15 isolées D 327 15 isolées • 1 larve 

—1—1—I . , i . R ~ V r - | m r - . 
0 1 2 3 4 5 6 7 0 1 2 3 4 5 6 7 8 9 10 I I 12 13 14 15 16 17 

15 isolées D 329 15 isolées • 2 larves 
[7 

0 1 2 3 4 5 6 •= - n . >r-i 1 2 3 4 5 6 7 8 9 

14 isolées N 2 

0 1 2 3 4 5 

15 isolées + 3 larves 

0 I 2 3 4 5 6 7 

14 isolées N 5 

0 1 2 3 4 5 

15 isolées • 3 larves 

E t n 
0 1 2 3 4 5 6 7 8 9 10 11 12 13 14 

15 isolées N 9 r — i 15 isolées + 2 14 isolées • 5 larves 

0 1 2 3 4 5 6 0 1 2 3 4 5 6 7 
rLri~h n—r-i 

0 1 2 3 4 5 6 7 8 9 10 

15 isolées + 1 larve 

z C L J Z h t 
0 I 2 3 4 5 6 7 8 9 10 11 12 13 14 15 16 17 

15 isolées + 3 larves 
15 isolées D 336 

0 1 2 3 4 5 6 
- ^ n r u n 

0 1 2 3 4 5 6 7 8 9 

Total 6 séries 

119 isolées • larves 

0 1 2 3 4 5 6 7 
r h - n 

Total 6 séries 
88 isolées 

9 10 11 12 13 14 15 16 17 
t £ t L 

0 1 2 3 4 5 6 7 

F-iguAe. 1 : HÀj>toglamwA deA ouwU.èAeA ÀAoZéeA pondeuAeA ou non pondeuieA. 
AblcÀAiU: nombfiu d'oeu£i ponduA à +35. ÛAdonnieA: ê^ecti(i d'ouv>u.è-
A.ZA ayant pondu tant d'omfa. 

Ftgua& 1 : Ht&togiami o^ taytng on. non ZayZng iAo£ate.d wonkeAA. Afaioci-
4M: numbeA. o{, tayzd zgg& at +35. OwUnateA: me.cttveA of, woikeAA 
havtng tayed theAe. eggi. 
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isolées ont ramené à 14 l'effectif de certains ensembles. Enfin, dans qua-
tre séries, des groupes de 5 ouvrières sans larve servent de référence 
pour comparer l'effet de groupe à l'effet de larves, en ce qui concerne la 
ponte des ouvrières. Les larves sortant d'hivernage sont au stade 3 (ou 
au-delà?), de taille variable évaluée par rapport au volume moyen d'un gas-
tre d'ouvrière. L'instant zéro correspond au jour de sortie d'hivernage. On 
effectue deux à trois observations par semaine et toutes les fourmis sont 
fixées dans l'alcool à la fin de la cinquième semaine (+35). 

RESULTATS 

Diversité individuelle des pontes: La figure 1 représente, sous forme 
d'histogrammes, la totalité des pontes effectuées par les ouvrières isolées 
avec ou sans larves, pour chacune des conditions dans les six séries expé-
rimentales. Les abscisses indiquent les nombres d'oeufs, les ordonnées in-
diquant le nombre d'ouvrières ayant pondu le nombre d'oeufs correspondant. 

La ponte des ouvrières isolées (sans larve) montre une variation en-
tre zéro et 7, avec une proportion de non pondeuses variant de 40 à 80%. 
Les ouvrières isolées avec larves manifestent une gamme de variation beau-
coup plus large, entre zéro et 17, tandis que la proportion de non pondeu-
ses varie de 6,6% à 46,6%. 

Les histogrammes rassemblant le total des six séries montrent que les 
non pondeuses sont 53/88 (60,2%) chez les isolées sans larve et seulement 
31/119 (26%) chez les isolées accompagnées de larves. 
Diversité individuelle des élevages: Les fourmis ayant reçu une ou plusi-
eurs larves ont élevé celles-ci de diverses manières. Un barême d'évalua-
tion est employé pour chiffrer l'effort d'élevage fourni par une ouvrière 
(Indice d'Elevage). Cet effort d'élevage n'est pas effacé si, par la suite, 
la larve meurt, par exemple en métamorphose. Le barême tient donc compte 
des stades atteints, tout en sanctionnant la destruction des larves non 
nourries. Un Indice Initial est défini par le nombre de larves confiées au 
départ à l'ouvrière. Le barême adopté est donné par le tableau 2. 

Larve morte sans croissance = 0 Nymphe ô ou ^ = 4 
Larve vivante sans croissance^ 1 Larve reine = 5 
Larve avec croissance = 2 Prénymphe reine= 6 
Prénymphe ô ou ^ = 3 Nymphe reine = 7 

Tableau 2 : Bohême d'évaluation de. l'indice d'élevage pouA une ùvive. 

Table 2: Scale ofi the values o& leasing Index conceAning a laAva. 

Chaque fourmi est ainsi affectée d'un Indice d'Elevage correspondant 
à la somme des indices atteints par chacune des larves à elle confiées. Les 
histogrammes de la figure 2 indiquent en abscisse les indices d'élevage at-
teints et en ordonnées le nombre de fourmis ayant produit tel indice d'éle-
vage. 

La diversité des résultats d'élevage ressort mieux avec une larve 
unique, comme en D327 (indice initial = 1): 5 fourmis ont élevé une nymphe 
reine, 2 une prénymphe reine, 1 une larve géante (reine)(morte ensuite), 4 
des nymphes (3 mâles, 1 ouvrière), 1 une prénymphe ouvrière, 2 enfin ont 
seulement fait croître la larve reçue. Toutes les fourmis ont produit un 
certain effort d'élevage, même si celui-ci est réduit â une croissance lar-
vaire. Il n'en est pas toujours ainsi. En D329 par exemple, l'une des four-
mis n'a pratiquement pas élevé, ses deux larves demeurant sans croissance. 
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EO 
D 327 I I - l 

K-TTH-PI 

Ffl 
D 329 I I - 2 

. î . . . r - l 

6 

0 1 2 3 4 5 6 7 I E 0 1 2 3 4 5 6 7 8 9 10 11 

|E° K l H - 3 E 0 N_5 I I - 3 

— " h - i - r - R - w - , — r - t — r ~ T H — , 
0 1 2 3 4 5 6 7 8 9 
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10 11 I E 0 1 2 3 4 5 6 7 

E ° 11=5 t 
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m 
9 10 1 1 1 2 XE 

JZL = Q 
EO D 336 11=1 

L £ m J - n 
1 2 3 4 5 6 7 8 I E 

Vigu/ie 2: Hiitogiammes montrant la diversité des élevages. Abscisse*: 
Indice* d'élevage. (XE). Ordonnée*: Efâectifa d'ouvlièAes (EO) ayant réali-
sé chaque indice. Indice initial (II) = nombre de ùvives confiées à une 
ouvlièAe. Le balême des indice* d'élevage. est donné dani le tableau 2. La 
flèche indique la. limùte au-dessus de laquelle il y a un élevage positii. 

TiguJie 2: Histogiams skouiing the diveuity oi the leasings. Abscisses: 
'Index oi leasing (XE). Oïdinates: Electives uiolkens {EO} ha.ving pKodu-
ced each. index. Initial index ( I I ) = numbet o A lalvae caned by one woiken.. 
The scale orf indexes orf leasing is shorn on table 2. The oaaow points out 
the lùnlt above which a Keaning becomes positive. 

La flèche verticale dans le graphique indique la limite au-dessus de la-
quelle il y a élevage réel et au-dessous de laquelle il y a non élevage 
(ou destruction). 
Comparaison des moyennes de pontes: Les graphiques de la figure 3 repré-
sentent, pour chaque série expérimentale, l'évolution de la ponte moyenne 
cumulée. Des tests de comparaison de moyennes (petits effectifs) ont déter-
miné les éventuelles différences significatives. Ainsi, il n'y a aucune 
différence significative entre les diverses conditions de D327. En D329, 
les groupées pondent plus que les isolées (significatif à +23, p=0,05). En 
N2, les isolées + 3 larves pondent plus que les isolées (significatif à 
+25, p=0,05). Il en est de même en N5 (significatif de +23 à +35, p=0,02 â 
0,05). En N9, les groupées pondent plus que les isolées (significatif de 
+23 à +33, p=0,02 à 0,05) et les isolées avec 5 larves pondent plus que 
les isolées (significatif de +18 à +35, p=0,008 à 0,035). Cependant, il 
n'y a pas de différence significative entre les isolées et les isolées a-
vec 2 larves, ni entre les isolées avec 2 larves et celles avec 5 larves. 
Le total des isolées avec larves pond plus que les isolées (sans larve) 
(significatif à +33, p=0,05). 

En 0335, beaucoup de différences sont largement significatives de 
+20 à +35: les groupées pondent plus que les isolées (p=0,001 à 0,04), les 
isolées avec 3 larves plus que les isolées (p=0,0025 à 0,01), les isolées 
avec 1 larve plus que les isolées avec 3 larves (p=0,001 à 0,015) et beau-
coup plus que les isolées (p=0,001 à «0,001). Enfin, les isolées avec 1 
larve pondent plus même que les groupées (significatif à +25, +28, +35, p= 
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0,05); la stimulation larvaire se montre alors plus forte que l'effet du 
groupement. 
Comparaison globale des pontes avec et sans larve: La figure 4A exprime la 
comparaison entre les pontes moyennes de l'ensemble des isolées avec lar-
ves et de l'ensemble des isolées sans larve des 6 séries, aux trois dates 
d'observation qui concordent pour toutes les séries: +28, +30, +35. Les 

ViguAe 3: Evolution de* moyenne,i de nombneA 
cumuléi d'oeuf pondui pan une ouwUile aux 
diveueÂ conditions deA iix bénie* expéni-
mentalei. Abidsiei: nombre de jou/u depuis 
la ioiXie d'hivernage. OldonnéeA: nombres 
moyens d'oeufa pan. ouvKièfie. 
Tigune 3: Evolution oj the means cumula-
ted numbets eggs layed by a wonkeA in 
the vanious conditions o^ iix expetimenZs. 
AbicÂAieA: nrnbet of, dayi the end oi 
the ovenwintefU.ng. OndinateA: mean numbeA 

2-S3-4 P&1 Monke/i. 

Ga.5> 1Ç : S de + 20 i + 35 
IS+Uan »1B : THS de 

+ 20 i + 3 
10*3lai >10 : HS de 

+ 20 a + 35 
10+lia*>10+3 lai : 

S de + 20 à » 
!Q*Uax>G\.S 

S a +2S.+2S 
et +35 
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Nombre 
d'oeufs A 
TOTAL 6 SERIES 

avec larves | 

sans larve 

• • 

avec larves | 

sans larve 
p-0,003 

D327 D329 N2 N5 N9 D336 

figure 4: A) Moyennes globales comparées 
de nombres d'oeufs pondus par. une ouvri-
ère isolée avec larves et sans larve aux 
dates de +28, +30, +35 (T o t a l des six 
séries). 

B) Pourcentages comparés d'ouvrières 
isolées pondeuses en présence et en 
l'absence de larves dans chacune des six 
séries (notées en abscisses). 

Figure 4: A) Compared global means ofi 
the number eggs layed by an isolated 
worker with larvae and without any larva 
at the dates: +18, +30, +35 (T o t a l oi 
the six experiments). 

B) Compared percentages otf laying iso-
lated workers in presence or in absence 
0(S larvae, in each o<j the six experi-
ments (pointed out in abscisses). 

isolées avec larves pondent 
beaucoup plus que les isolées 
sans larve (p<£0,001). 

La figure 4B exprime, pour 
chacune des 6 séries, les pour-
centages d'ouvrières pondeuses 
avec et sans larves. Le pourcen-
tage de pondeuses est plus élevé 
avec larves que sans larve (hau-
tement significatif, p<0,003). 
Canparaison des pontes entre les 
différentes sociétés: Cette com-
comparaison a moins de valeur, 
les différences entre sociétés 
pouvant être influencées par des 
différences dans les hivernages. 
Les isolées sans larve de deux 
séries distinctes ne montrent 
pas de différence significative. 
Cependant, le regroupement des 
ouvrières sans larve de D327 + 
D329 + N9 (ouvrières relative-
ment vieilles, avec 15 à 70% de 
jeunes) et celui des ouvrières 
sans larve de N2 +N5 + D336 (ou-
vrières relativement jeunes,avec 
80 à 100% de jeunes) se montrent 
significativement différents,les 
"vieilles" pondant plus que les 
"jeunes" (p=0,02) comme le montre 
la figure 5A. D'autre part, la 
figure 5B compare les isolées + 
1 larve des séries D327 ("vieil-
les") et D336 ("jeunes"). Ici ce 
sont les jeunes qui pondent da-
vantage, de façon significative 
(p=0,012). 

DISCUSSION 

Le fait qu'une ouvrière isolée de L. nylanderi est capable de se re-
produire comme d'élever des larves sortant d'hivernage indique que le nom-
bre social de cette espèce peut être égal à 1. Cependant, toutes les ouvri-
ères ne montrent pas les mêmes aptitudes et il demeure que le groupement 
de quelques ouvrières augmente les performances moyennes de celles-ci. 
D'autre part, l'hivernage en solitaire d'ouvrières de L. nylanderi n'a pas 
été expérimenté, précisément par crainte de voir périr ces ouvrières, pri-
vées de la stabilisation d'environnement produite par le groupement. 

La diversité des ouvrières se montre très grande, tant sur le plan 
de la reproduction que sur celui de l'élevage de larves hivernantes. Il en 
découle que les effets du groupement sur ces ouvrières diverses sont vrai-
semblablement très complexes. Existe-t-il une corrélation entre la ponte 
d'une ouvrière et son indice d'élevage? Des graphiques de corrélation ne 
permettent pas de l'affirmer, car ils montrent des résultats en partie 
discordants et en partie nuls. La ponte et l'élevage pourraient partager 
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ISOLEES SANS LARVE 

les mêmes stimulations, tout 
en demeurant cependant en com-
pétition du point de vue éner-
gétique. 

La diversité des échan-
tillons est en partie accentu-
ée par des traitements d'hi-
vernages inégaux. Elle paraît 
cependant donner un certain 
éclairage sur la diversité des 
individus. Il semble en effet 
qu'à l'état isolé les jeunes 
ouvrières soient moins pondeu-
ses que les vieilles; cela 
concorde bien avec le fait, 
déjà connu (PLATEAUX et SAINT-
PIERRE, 1982) qu'en groupes de 
cinq ouvrières les jeunes pon-

riauAz S: A) Moyenne* globale* Cemparée* de^ nV r a o i n s ? u e l e S Y i e i 1 1 " ; 
mmrd'orniî' pondu* par le* ouvUUe* i-* a f r e p a " ' Présence d'u-

- ne larve, les jeunes ouvrieres 

ISOLEES AVEC 1 LARVE 
Dates 

de D336 se sont montrées plus 
pondeuses que les vieilles de 
D327; peut-être les jeunes 
sont-elles plus sensibles à la 
stimulation larvaire que les 
vieilles, ce qui reste à con-
firmer . 

La présence de larves 
exerce une très nette stimula-

iolée* ian* larve, louqu'elle* renferment 
beaucoup de jeune* et relativement peu de 
jeune*. 

8) Moyenne* comparée* de nombre* d'oeuf* 
pondu* par le* ouvrière* i*olée* avec une 
larve en V336 180-85% de jeune*] et V327 
(75-20% de jeune*). 

figure 5: A] Compared global meani 06 the 
number oi egg* layed by i*olated uiorker* 
uUthout any larva when they include many or tion sur la ponte des ouvriè 
rather fiew young individual*. res isolées. Cela a déjà été 

8) Compared mean* of the number. ofi egg* observé avec des ouvrières 
layed by i*olated worken* uiith one larva in groupées (PLATEAUX, 1970). La 
0336 [80-851 young utorker*) and V327 115- stimulation semble varier avec 
20% young uiorker* ). le nombre et probablement la 
nature des larves, mais les expériences présentes ne suffisent pas à pré-
ciser cela. Les résultats d'élevage de D336 et surtout de N9 semblent in-
diquer qu'un plus grand nombre de larves suscite un effort d'élevage accru. 
Cela rappelle un fait connu: la stimulation de l'élevage de reines, dans 

un groupe d'ouvrières de L. nylanderi, par la présence de larves en nombre 
suffisamment élevé (PLATEAUX, 1972). 
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